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De l'armee federale allemande, par Leon Deluzy. Une brochure in-8°. Paris, Tanera
öditeur, 1860.

Une des armees les plus complexes et des plus difficiles ä debrouiller est bien

l'armöe föderale allemande, formöe de trente-cinq Etats de grandeur et d'organisation

fort diverses. Les lois et röglements qui l'organisent sont,en outre, assez nombreux

et ont souvent ete rövisös. Aussi la publication ci-dessus mentionnee rend-elle un

vöritable service aux officiers qui, desireux d'etre renseignes sur le militaire de

l'Allemagne, veulent s'epargner la peine de faire eux-mömes de difficiles recherches

aux sources orginales. Cette brochure indique d'abord la formation des Dietes, puis
eile donne un rösumö de la Constitution militaire, et enfin la composition sommaire

des huit corps de Tarmee allemande, montant ä 352,054 hommes de contingent
et 151,584 hommes des reserves; total 503,821 hommes, chiffre qui peut s'elever

facilement ä 600 mille hommes avec 1500 bouches ä feu. L'auteur fournit aussi

quelques dötails sur le commandement; mais ici il eüt bien pu ajouter quelques

mots sur les dernieres modifications demandees par la Prusse et sur les arrange-
ments en faveur des Etats secondaires. Du reste ce travail nous parait conscien-
cieusement fait et base sur des documents authentiques.

La Guerre defensive en Suisse, par Aymon de Gingins-La Sarraz. Une brochure
in-8». Corbaz et Rouiller fils, Lausanne, septembre 1860.

Cette publication a eu dejä quelque retentissement dans la presse suisse, car on

veut y .voir un interöt d'actualite. Nous en dirons aussi notre mot.

La brochure se divise en deux parties assez distincles. La premiöre examine la

Situation politique de l'Europe et de la Suisse, conclut de cet examen que notre

pays est menace par les « projets ambitieux de Napolöon III » qui n'a pas voulu

nous donner le Chablais et le Faucigny, et recommande en consequence la raneune

et la döfiance contre la France. Sur ce terrain, les opinions sont loin d'ötre una-
nimes en Suisse; nous n'en discuterons pas.

La seconde partie döveloppe un Systeme particulier de resistance, qui consiste

ä conibiner la döfense reguliere du territoire avec une guerre de partisans. A cet

effet, l'auteur veut des « compagnies franches de 100 ä 150 hommes s'organisant

successivement et secretement sur les derrieres de l'armöe ennemie, ä mesure qu'elle

parvient ä refouler devant eile les troupes nationales. » Nous remarquerons
d'abord que le meilleur moyen d'organiser seerötement une troupe ne nous parait

pas de l'annoncer d'avance dans une brochure; qu'en consöquence, l'auteur doit,
dors et döjä, croyons-nous, faire son deuil de cette creation, car il n'est pas

probable qu'aprös cet avertissement, les generaux francais qui s'avanceraient dans

notre pays laissassent derriere eux des provisions d'armes et de munitions assez

considörables pour ötre bien dangereuses. Mais rien n'empöche d'organiser ces
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Compagnies autour de l'armee föderale pour operer en braves cosaques sur les

flancs et möme, si possible, sur les derrieres de l'armee ennemie, pour lui couper
ses convois, l'empecher de dormir, en un mot l'inquieter et la fatiguer sans cesse.

Moyennant cette restriction nous partageons pleinement les vues de M. de Gingins

sur l'utilite des partisans et nous pourrons meme lui dire secretement qu'il est bien

probable qu'ä cet endroit sa brochure n'a pas pris nos autorites au döpourvu.
II est un point encore sur lequel nous ne pouvons etre d'accord avec l'honorable

M. de Gingins. « La guerre de partisans, dit-il, teile que nous la souhaitons dans

» le cas d'une invasion de notre territoire, ne sera en aucun cas une guerre de

» maisons ou de rues, el ne pourra ainsi fournir aucun pretexte specieux ni ex-
» cuse valable au saccage et ä l'incendie. Les partisans doivent, dans Tinteret du

» pays aussi bien que dans celui de leurs succös durables, s'interdire absolument

n d'engager une lutte dans un lieu habitö. »

Nous ne comprenons pas qu'on veuille interdire la lutte dans les endroits habiles.

C'est lä au contraire que les partisans pourraient faire les meilleurs coups, surpren-
dre un poste au repos, un dötachement en requisition, ot avoir le plus d'appui. C'est

d'ailleurs dans les lieux habites, sur les chemins frequentes, que se trouvera l'ennemi

plutöt que dans les bois.

Si l'on veut user de scrupulesen faveur des maisons, il n'y a pas moyen d'en

eviter d'autres du möme genre. Les uns voudront sauver leurs bätiments, d'autres

leurs öquipages, d'autres leurs caisses; d'autres ne voudront pas qu'on s'expose ä

avoir jusqu'ä 50 mille blessös (dans la campagne de l'annee derniere il y en avait

dejä 50 mille apres un mois d'opörations), d'autres voudront que prealablement on

leur assure desrentes pour les veuves et les orphelins, etc., etc., etc.

Dans l'interet du pays aussi bien que dans celui de succes durables on doit penser
ä tout cela avant de sc decider ä degainer et ä suivre une politique exterieure de

raneune et de provocations menant tout droit, par le temps qui court, ä l'ouverture

des hostilites. Nous ne saurions trop repöter que dans un pays et avec une

Organisation comme les nötres, ce n'est pas seulement l'armöe mais la nation qui est

appeieeä faire la guerre; que par consequent l'ennemi, ä son tour, fera la guerre
ä l'armee et ä la nation, et que les menagements et les courtoisies possibles avec

des armees permanentes ne peuvent pas entrer en ligne de compte dans une
defense de notre territoire.

Au reste cette brochure se recommande par son style agreable et clair et par des

vues fort justes sur la neutralite de la Suisse.

Lettres sur la campagne d'Italie en 1859, par Ch. Poplimond; 1 fort vol in-8".
Paris, Tanera öditeur, 1860.

Ces lettres ne sont pas d'un militaire mais d'un homme de lettres envoye sur lo

thöätre de la guerre par deux journaux beiges. Elles ont le merite de racouler les

evenements, sinon avec justesse, au moins avec un cachet de couleur locale et

d'impressions plus ou moins naives qui ne manque pas d'interet. Elles commencent
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